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Conseil communal du 10 février 2020 : ordre du jour 

 

1. Approbation du PV de la séance du 13 janvier 2020 

2. Dotation à la zone de police 

3. Dotation à la zone de secours 

4. Création d’une connexion cyclable et piétonne avec le Mémorial 

américain, le village d’Henri-Chapelle (Welkenraedt) et Hombourg 

(Plombières) – Bureau d’étude – Marché public de services – 

Approbation des conditions et du mode de passation 

5. Nettoyage et désinfection de diverses zones de l’abattoir – Marché 

public de services – Approbation des conditions et du mode de 

passation 

6. Conseiller en Energie – Rapport d’avancement final 2019 

7. Organisation de la plaine d’été 2020 

8. Elagage et abattage d’arbres ligne 38 - Approbation des conditions et 

du mode de passation 

9. Arrêtés de police 

10. Communications et interpellations 

Séance à huis clos 

1. Personnel : procédure disciplinaire 

2. Litige  judiciaire suite à infraction urbanistique - information
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19h45, on entre dans la salle du Conseil (en se recoiffant 

parce que Ciara souffle encore dehors), un écran est 

déroulé dans son fond, et là déjà (parce que, en plus 

d’être vilains, on est subtils), on devine avoir droit dans 

les minutes qui viennent à un exposé. On lit sur la projection « Rapport 

d’avancement 2019 du conseiller en Energie… ». Tout le monde est à sa place, 

enfin, pas tout à fait… Parce que l’on constate immédiatement que la nouvelle 

DG, héritant du poste de Victor Gérardy, n’a pas obtenu « physiquement » sa 

place, juste à la gauche du président de séance. Sur ce siège trône désormais 

Benoit Dorthu, une rafale de vent fort complaisante ayant repoussé Véronique 

Goosse sur l’ancienne chaise désertée par l’échevin des Finances…  

 

Conseiller en Energie – Rapport d’avancement final 2019 

 

Le président de 

séance déclare 

que la séance 

va commencer, 

non pas par l’approbation du 

procès-verbal, mais par la 

présentation (prévue au point 6) 

dudit conseiller afin de permettre à 

celui-ci de quitter les lieux une fois 

son travail achevé. Et Frédéric 

Debouny de donner la parole à 

Roland Fanielle (c’est donc son 

nom). Sursaut de Léon Stassen : 

« On ne va pas commencer par 

l’approbation du procès-verbal de 

la séance précédente ? » Sourires 

condescendants de l’auditoire : 

Léon, tellement au taquet, vient de 

prendre un faux départ… Il revient 

derrière ses starting blocks et 

s’excuse : il n’avait pas entendu… 

On vous fait grâce des détails du 

rapport de notre conseiller en 

Energie, mais retenons que tout va 

bien, tout va mieux, on consomme 

moins, on fait ce qu’il faut pour… Au 

moment des questions, Léon 

Stassen s’enquiert de la future 

(2021) certification énergétique 

obligatoire pour les bâtiments 

publics : « Et le centre culturel 

actuel, et l’ancien Bailou ? Que va-t-
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on en faire ? » Roland Fanielle 

répond que le centre culturel sera 

certifié, probablement après divers 

travaux, et que l’ancien Bailou 

devrait l’être aussi. Notre conseiller 

fait ensuite à lui tout seul question 

et réponse : « Est-il judicieux 

d’investir dans ces bâtiments qui 

sont destinés à être vendus et/ou 

démolis ? Pour ma part, la réponse 

est non ! » Roland Fanielle va 

s’enquérir de ce qu’il est possible de 

faire pour ces bâtiments, voire s’il 

est possible de « zapper » leur 

certification… Marc Stassen revient 

pour sa part sur le nouveau centre 

culturel : « Vous avez aussi travaillé 

sur ce projet ? » La réponse est oui, 

et la nouvelle construction 

répondra aux normes en vigueur. 

Marc Stassen insiste : « Pourquoi le 

gaz ? Pourquoi pas le 

photovoltaïque ou le passif ? » 

Réponse de Roland Fanielle : « Le 

photovoltaïque, on y viendra 

probablement un peu plus tard, 

mais le passif n’est pas envisageable 

pour un bâtiment public en raison 

de son coût mais aussi parce que le 

passif est super efficace pour les 

bâtiments résidentiels où on vit, 

cuisine, chauffe en permanence… » 

A la fin de son exposé, Roland 

Fanielle est félicité par Léon Stassen 

pour la qualité de son travail, sur les 

remerciements de 

tous, notre homme 

sort, avec la 

satisfaction du 

devoir bien accompli… 

 

 

Approbation du PV de la séance précédente 

 

Frédéric Debouny reprend la parole pour excuser Jacques Piron absent ce soir 

et reprendre le cours normal des débats, il s’agit de la tant attendue approbation 

du procès-verbal (point 1) de la séance précédente. 
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Francis Geron prend alors la parole (avis de tempête sur l’auditoire !) « J’aurais 

voulu m’adresser à l’éditeur responsable du Vilain Petit Canard (VPC pour les 

intimes) pour lui rappeler certaines choses. Est-ce qu’il a bien lu ce qui est 

écrit ? » Et là, il laisse sous-entendre que notre avocat ne lit pas notre prose… Et 

il poursuit : « Je rappelle la définition du mot procès-verbal !» Et notre homme 

de lire les deux premières définitions du dictionnaire : « Acte dans lequel un 

officier de justice ou autre personne ayant qualité…. Et la suivante : acte établi 

par un représentant de l’autorité compétente… » Tout ça, histoire de dire que 

notre VPC n’a pas les qualifications requises pour nommer son texte  « procès-

verbal ». Et là, moi, je consulte mon dictionnaire, et je constate que Monsieur 

Geron n’est pas allé jusqu’au bout de sa lecture car, en troisième définition, on 

trouve : « Compte rendu écrit des débats et des 

travaux d’une réunion, d’une assemblée. » Donc 

voilà, on ne nous fera pas de procès (verbal) 

d’intention sur ce coup-là, Messieurs Larousse et 

Littré ont tranché… 

 

Et là, il prend un ton plus grave et il enchaîne : « Deuxième chose, plus grave… 

Vous pouvez rire de tout, mais il y a des choses qu’il faut respecter ! » Et il revient 

sur la minute de silence faite en l’hommage du conseiller décédé dont il décline 

l’identité et dont nous, par respect pour la famille, nous tairons le nom (qu’il 

repose en paix !). Minute de silence pour laquelle nous avons écrit : « Tout le 

monde se lève (mais pas de Danette en vue) », plaisantant sur la situation et non 

sur la personne… Et là, notre échevin se fâche et exige que nous présentions nos 

excuses à la famille, famille que certains de nos membres ont vu depuis lors et 

qui n’a pas relevé le prétendu outrage… Et notre échevin d’ajouter que c’est ce 

même extrait blasphématoire (selon lui) que nous avons demandé de citer au 

journaliste de La Meuse qui a rédigé l’article concernant la parution du VPC, 

sous-entendant par là-même que le journaliste en question n’a pas lu le texte et 

s’est contenté d’écrire ce qu’on lui a dit d’écrire (à sa place, je serais vexé !). 

L’ambiance est plombée, on sent bien qu’on ne va pas en rester là…  
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Frédéric Debouny prend la parole pour l’approbation du procès-verbal du 

Conseil précédent mais il est coupé dans son élan par Jean-Claude Meurens : 

« Il n’y aura pas d’excuses, alors ? » Et Léon Stassen de répondre que si excuses 

il y a, ce n’est pas à lui que nous devrions les présenter… Et Jean-Claude Meurens 

de poursuivre : « J’avais aussi une intervention concernant Monsieur Piron mais 

comme il n’est pas là… » Et il poursuit : « C’est pathétique !» Et en effet, ça l’est… 

(mais nous ne parlons peut-être pas de la même chose). 

Le procès-verbal est enfin voté à l’unanimité sans Jean-Claude Meurens qui 

n’était pas à la réunion précédente et, évidemment, sans Jacques Piron qui n’est 

pas là aujourd’hui.…  

 

Dotation à la zone de police

On passe 

au point 2 

à l’ordre du 

jour, qui 

concerne la dotation faite par Aubel 

à la zone de police.  On sait qu’il y a 

une augmentation de 3% qui est 

décidée, augmentation que 

beaucoup trouvent injustifiée et qui 

porte le montant payé par la 

commune à 463.610,40 €. Léon 

Stassen insiste sur le fait qu’il y a 

déjà longtemps que nous 

demandons une révision de la clef 

de répartition, que cette révision est 

d’ailleurs souhaitée par notre 

bourgmestre, lequel renchérit : 

« Nous avons une réunion en mars 

pour discuter d’une nouvelle 

dotation ».  On passe au vote, la 

majorité vote pour, Aubel Citoyen 

s’abstient. 
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Dotation à la zone de secours

Le point suivant (3) concerne la dotation à la zone de 

secours. La dotation communale se monte à 152.725,60 € net. 

Pas de question, pas de remarque, la majorité vote pour, 

Aubel Citoyen s’abstient, et on enchaîne… 

 

Création d’une connexion cyclable et piétonne avec le Mémorial 

américain, le village d’Henri-Chapelle (Welkenraedt) et Hombourg 

(Plombières) – Bureau d’étude – Marché public de services – 

Approbation des conditions et du mode de passation 

 

Le point 4 

concerne la 

création 

d’une 

connexion 

cyclable et 

piétonne 

avec le Mémorial américain, Henri-

Chapelle et Hombourg. Il s’agit ici 

d’approuver les conditions du 

marché et du mode de passation 

concernant le bureau d’étude et le 

marché public de services. Benoît 

Dorthu annonce fièrement que ce 

projet est porté par le seul village 

d’Aubel qui a rentré un dossier bien 

accueilli auprès de Liège Europe 

Métropole : « 150.000 € nous sont 

promis ». Marc Stassen s’interroge : 

« Est-il normal que l’on ait appris le 

contenu de ce dossier dans la 

presse avant de le discuter en 

Conseil communal ? » « Oui, répond 

Benoît Dorthu, tout ce qui a été dit 

n’est pas neuf, d’ailleurs ce point est 

dans notre budget. » Et il 
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rajoute : « La presse, c’est une 

chose, elle cherche à alimenter 

son… (il cherche longtemps le mot 

et finit par en trouver un, neutre) 

son discours… Mais il n’y a là rien de 

neuf, ce n’était pas un secret. » 

Thierry Mertens prend la parole : 

« C’est bien d’avoir un projet 

comme celui-là, mais moi, 

j’emprunte tous les jours la route 

Aubel-Battice et je croise ou je 

dépasse des cyclistes qui risquent 

leur vie sur cette route. » Et il 

suggère, maintenant que le ligne 38 

est asphaltée, d’installer une 

signalisation invitant les cyclistes à 

l’emprunter pour plus de sécurité. 

Voilà une idée qu’elle est 

bonne mais maintenant, souligne le 

président de séance, elle est hors 

sujet. Francis Geron souligne 

cependant qu’une telle initiative 

n’est pas envisageable, la route 

appartenant au SPW, c’est le SPW 

qui doit prendre cette décision. 

Jean-Jacques Moxhet signale alors 

que même si cette signalisation 

était installée, cela n’empêcherait 

pas les Hollandais (sic) de continuer 

à emprunter la route, parce que les 

côtes représentent un « challenge » 

pour les cyclistes un tant soit peu 

sportifs… Thierry Mertens dit qu’il 

serait peut-être intéressant d’en 

faire la demande auprès du service 

concerné et, dans le brouhaha 

ambiant, on croit comprendre qu’il 

lui est répondu quelque chose 

comme « Oui, pourquoi pas ! » 

Frédéric Debouny repose la 

question concernant la pertinence 

de l’intervention de Thierry 

Mertens, celle-ci concernant un 

autre projet que celui évoqué dans 

l’ordre du jour du Conseil. Léon 

Stassen clôt le débat de manière 

péremptoire : « Bon, d’accord, la 

prochaine fois on abordera ce sujet 

lors d’une communication-

interpellation !» « Vous pouvez » 

répond le président de séance avant 

d’enchaîner : « On va donc voter sur 

ce point qui concerne…euh… qui 

concerne quoi, déjà ? » Le temps de 

retomber les pieds sur terre (encore 

une bourrasque !), on passe au vote 

et tout le monde approuve.  
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Nettoyage et désinfection de diverses zones de l’abattoir – Marché 

public de services – Approbation des conditions et du mode de 

passation 

Le point suivant (5) concerne le marché public de 

services, l’approbation des conditions et du mode de 

passation ayant trait au nettoyage et à la désinfection de 

diverses zones de l’abattoir. Benoît Dorthu nous explique 

que ces activités de nettoyage des étables, zones 

d’abattage et chaîne d’abattage auront lieu entre 14 et 

15h en semaine et le samedi entre 15 et 16h et 

représenteront à chaque fois 7 heures de travail. Pas de 

question, pas de remarque, on est tous pour, à l’unanimité.  

 

 

Organisation de la plaine d’été 2020 

 

Point 7 à l’ordre du jour, 

l’organisation de la plaine d’été 

2020. Kathleen Perée prend la 

parole et présente les activités de la 

plaine, réservées aux enfants entre 3 

et 12 ans du 1er au 31 juillet, hors 

week-ends et jours fériés. 13 

animateurs seront engagés pour la 

première quinzaine, 13 pour la 

seconde et deux animateurs 

supplémentaires seront mandatés 

pour encadrer le court séjour prévu 

dans le calendrier. Un responsable 

de plaine sera, quant à lui, engagé 
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pour la totalité du mois. L’échevine 

nous annonce que l’appel à 

candidatures sera lancé le 15 mars. 

Elle rappelle le coût d’inscription 

des enfants à cette plaine : 10 € 

payés en frais fixes auxquels on 

ajoute 3 € par jour pour les Aubelois 

(enfants dont au moins l’un des 

deux parents est domicilié à Aubel) 

et 5 € par jour pour les non-

Aubelois. Benoît Dorthu fait le 

candide et demande à l’échevine : 

« Et au niveau du prix, où nous 

situons-nous par rapport aux autres 

communes ? » Et Kathleen Perée de 

répondre que les tarifs aubelois 

défient toute concurrence en 

proposant l’activité la moins chère 

(une activité qui, si mes 

renseignements sont justes, a coûté 

quelque 16.000 € à la commune en 

2018, mais on est là dans le 

« social » et donc tout est bien…). 

Marc Stassen demande ce qui se 

passerait si le nombre d’enfants 

inscrits était supérieur aux 

prévisions, et l’échevine répond que 

des animateurs sont prévus pour 

venir en renfort, au cas où. Léon 

Stassen s’enquiert ensuite de savoir 

comment sont assurés les 

transports des enfants en cas 

d’activités prévues en dehors 

d’Aubel. On lui répond que les 

animateurs s’arrangent avec des 

parents et que leur véhicule ainsi 

que les passagers sont assurés pour 

l’occasion. De même une décharge 

doit être signée par les parents 

laissant d’autres parents transporter 

leurs enfants. C’est une lourde 

responsabilité, certes, mais quel 

parent n’a pas déjà pris dans sa 

voiture l’un ou l’autre copain de sa 

progéniture… Bref, on vote pour, à 

l’unanimité.  
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Elagage et abattage d’arbres ligne 38 - Approbation des conditions 

et du mode de passation 

 

Frédéric Debouny enchaîne avec le point suivant (8) 

intégré en urgence à l’ordre du jour et qui concerne 

l’élagage et l’abattage des arbres préludant les 

derniers travaux d’élagage de la ligne 38. Francis Geron 

nous présente le sujet, en insistant sur le fait que « Ce 

n’est pas une société amie de la commune qui a le 

travail, je le signale pour le public qui est assis en face 

de moi ! » (mais on n’a rien dit, nous ?!). Les travaux se dérouleront sur la ligne 

38 entre la cidrerie et le pont (il fait un geste de la main signifiant qu’il est loin, 

ce pont, en tout cas à l’extrémité des limites de la commune et on en déduit qu’il 

doit s’agir du pont de Helleströp… Pas de remarque, pas de question, on vote à 

l’unanimité.  

 

 

 

Arrêtés de police 

On survole les arrêtés de police (la force du vent a faibli) et on passe aux 

communications et interpellations… 
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Communications et interpellations 

 Kathleen Perée 

nous annonce 

que le prix de la 

carte inter 

permettant aux 

lecteurs 

d’emprunter des 

livres dans plusieurs bibliothèques 

faisant partie du réseau sera 

désormais (à partir de mai 2020) de 

6€, la commune prenant en charge 

les 2 € supplémentaires demandés 

pour les droits d’auteur.   

La deuxième communication 

concerne la 

brocante. 

L’échevine 

nous apprend 

que ses services sont en train de 

plancher sur un nouveau système 

de réservation des emplacements 

sur internet, nouveau système qui 

sera opérationnel dès la prochaine 

brocante. Bénédicte Léger 

s’informe : « C’est quoi, c’est un 

métrage qui sera effectué ? » « Oui, 

répond Kathleen Perée, les gens 

vont disposer d’un plan avec des 

numéros de parcelles, un 

prépaiement sera aussi possible ». 

Léon Stassen souhaite savoir qui 

sera chargé d’installer les 

brocanteurs. Il lui est répondu : « Ce 

sera nous, des gens du foot, ou des 

membres de l’office du tourisme. » 

Et Léon Stassen de presque 

regretter l’ambiance d’antan : 

« C’était du show mais c’était 

gai ! Et ce sera toujours le 21 

juillet ? » Réponse affirmative de 

l’interpellée.   

Bénédicte Léger 

nous transmet 

une 

communication 

de la Ligue des 

familles : « Le 2 

mars à 19h30 dans le réfectoire de 

l’école libre d’Aubel est organisée 

une soirée Webetic pour des 

adultes, des parents qui se posent 

des questions quant à la possible 

addiction de leurs enfants aux jeux 

vidéo et autres… » 

 

 Marc Stassen prend alors la parole 

et  demande : « Pour l’histoire du 

bus, est-ce que vous pourriez nous 

expliquer… ? » Sursaut d’effroi de 
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l’assemblée d’en face qui lui coupe 

la parole : « C’est à huis clos, 

ça » « Ah bon ! s’excuse notre 

conseiller. Mais ce n’était pas 

précisé dans l’ordre du jour. » Non, 

effectivement.  

On passe à autre chose et 

l’adrénaline descend au sein de la 

majorité. Léon Stassen s’adresse 

ensuite à Freddy Lejeune : « Maïeur, 

vous êtes échevin des sports, je suis 

étonné de 

voir que 

Kathleen 

Perée, votre échevine, publie sur 

Facebook une annonce pour une 

recherche d’étudiants au hall 

omnisports, avec réponse en 

message privé. Il me semble que 

c’est la commune qui engage et que 

ça doit passer par la commune. » 

Enervement manifeste dans les 

rangs de la majorité qui explique 

que Madame Perée, avec ses 

contacts, était la mieux à même de 

relayer l’information.  Mais Léon 

Stassen campe sur ses positions : 

« Pour moi, c’est à la commune de 

lancer ce genre d’information, c’est 

tout ! » Et Frédéric Debouny de 

plaisanter : « J’aime bien votre 

façon de clôturer votre discussion, 

Monsieur Stassen, avec un « c’est 

tout » ! » Et on reparle de l’annonce 

faite sur Facebook, ce qui permet à 

Jean-Claude Meurens de signaler 

que lui ne va pas sur Facebook pour 

y lire toutes les « conneries » (sic) 

qui s’y trouvent (y a-t-il une allusion 

quelconque à notre page ?), ce à 

quoi Léon Stassen piqué au vif 

rétorque. Et là, on sent bien qu’on a 

touché le fond (du bac à sable) et 

qu’entre ces deux-là, le mot 

« amitié » n’est pas tout de suite 

celui qui nous vient à l’esprit… 

Frédéric Debouny clôt le débat en 

demandant à Véronique Goosse de 

vérifier si l’annonce de l’échevine 

est légale ou pas…  

Martine Meurens se manifeste 

ensuite : « Comment sensibiliser 

les gens aux déjections 

canines ? » De nombreux Aubelois 

se plaignent en effet de ce fléau 

fleurissant dangereusement les 

trottoirs du village. La réponse de 

Francis Geron est nette : « En 

verbalisant ! Quand on aura notre 

agent constatateur, je suis sûr qu’il 

comptera plus de crottes que 

d’infractions de parking ! Et 

d’ailleurs, quand vous allez voir le 

quatrième terrain de foot, c’est un 
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crottoir ! » Kathleen Perée nous 

apprend que la commune réfléchit 

à installer des distributeurs de 

sachets pour crottes, mais Francis 

Geron doute de l’efficacité de ce 

service : « On va utiliser les sachets, 

mais pas pour y mettre des 

crottes ! » (Ses courses, peut-

être ?). Et il poursuit : « En plus, on 

ne peut plus proposer des sachets 

en plastique, on doit utiliser du 

carton, alors je vous raconte pas 

quand on va mettre ça dans sa 

poche… »  

Léon Stassen demande si le bassin 

d’orage est opérationnel. 

Réponse claire, nette et précise : 

oui !  

Marc Stassen (que l’on voit bouillir 

depuis le début de la séance) se 

lâche : « Vous essayez de faire 

croire aux gens que l’éditeur 

responsable de Vilain Petit Canard 

ne lit pas son compte rendu, alors je 

voudrais vous dire que l’éditeur 

responsable des Echos ne relit pas 

non plus sa copie, parce que quand 

on voit le nombre de fautes 

d’orthographe qu’il y a dedans ! » 

Et Léon Stassen de renchérir : « Oui, 

et en plus quand on y voit écrit que 

l’adresse de l’Administration 

communale est située au 1 Place 

Albert 1er alors que c’est Place 

Nicolaï… » Frédéric Debouny, censé 

tempérer les débats perd patience 

et lâche un « Ca c’était fort 

productif, merci ! » Exaspération 

aussi du président au moment où il 

s’apprête à lever la séance : Thierry 

Mertens demande la parole et 

pousse son coup de gueule perso 

en signalant que dans les Echos en 

titre il est fait mention de 

« handicapés » alors que la 

dénomination juste et respectueuse 

est « personnes handicapées ».  

Frédéric Debouny, qui semble au 

bout de sa vie, clôture la séance : 

« Si les coups de gueule sont 

terminés, on va continuer à huis 

clos » 

Et le public de sortir en se disant que, finalement, Ciara, c’était rien par rapport 

à un tempétueux Conseil communal…  
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Prochain Conseil communal le 9 mars 2020 

 

Venez nombreux ! 
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                    A vous de jouer ! 

MOTS CACHES    
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AUBEL 

CITOYEN 

PROCHE  

VOUS 

POLITIQUE 

BOURGMESTRE 

CONSEILLER 

CENTRE 

CULTUREL 

GOUFFRE 

FINANCIER 

TRAVAUX 

TRANSPARENCE 

GOUVERNANCE 

OPPOSITION 

ECHOS 

ADMINISTRATION 

COMMUNALE  

 ENSEIGNEMENT 

URBANISME 

CPAS 

COMMUNICATION 

ENVIRONNEMENT 

MOBILITE 

DOUCE 

MARCHE  

PLACE 

BUDGET 

PARTICIPATION 

OUVERTURE 

PRIORITE 

SPORT 

SOCIAL 

PAIX 

MAJORITE 

RATS  

 REUNION 

AMITIE 

REVOLUTION 

AVIS 

UNION 

COMPTE 

VOIX 

REGLES 

MEDIAS 

ACCORDS 

PACTE 

MANDAT 

VOTE 

AIS 

DROIT 

UVCW 

PST 

GERE  

 

 

__ __     __ __ __ __ __ __     __ __ __ __ __     __ __ __ __ __ __     __ __ __     

                                   __ __ __ __ __ __ __ __   __ __ __ __ __ __  !!! 

Réponse : Le Vilain petit Canard est vraiment génial 
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Suivez-nous sur 
 

  
Facebook.com/aubel citoyen 
 

 
Instagram.com/aubel citoyen

 

Vu l’enthousiasme suscité par la 1ère édition, le Vilain 

petit Canard est à nouveau arrivé dans votre boîte aux 

lettres. Si vous souhaitez rejoindre nos nombreux 

abonnés et recevoir chez vous nos prochaines éditions, 

vous pouvez contacter : 

 
Joël Jacob : 0499/56 95 23 

Patricia Marchetti : 0495/68 88 77 

Rachel Nix : 0495/69 75 02  

 

Si vous le désirez, vous pouvez ajouter de l’eau à 

la mare du Vilain petit Canard  en versant la 

somme que vous souhaitez sur le compte                                  

n° BE87 0018 3985 6994 (au nom d’Aubel Citoyen) 
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Nota bene : 

Et ceux qui se moqueront de ce nom avoueront par là 

même leur inculture, puisque « Le vilain petit canard » est 

un conte de Hans Christian Andersen qui traite d’un vilain 

petit canard  sorti de l’œuf et rejeté par les siens parce que 

différent… et pour cause : il n’est pas un canard, mais 

s’avère, en grandissant, devenir un cygne magnifique… 

Et pour les « Wikipédiens » ou ceux qui auront lu « La 

psychanalyse des contes de fées » de Bruno Bettelheim :  

«  Il est question de récit de formation, voire de récit 

initiatique, à propos du Vilain petit canard, qui montre 

comment l'enfant, en grandissant, doit apprendre à se 

connaître lui-même et s'accepter tel qu'il est, même si son 

entourage lui renvoie une image négative et ne l'aide pas à 

développer l'estime de soi. »  

Alors… idiot notre titre ? 

« Cygné » Patricia Kindermans 
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Procès-verbal du Conseil communal du  
 

10 février 2020… 

 

 

 

… où on apprend qu’une rafale de vent a déplacé 

les chaises de l’assemblée, qu’on a touché le fond 

du bac à sable, que Facebook c’est que des 

conneries, que la commune ne travaille pas qu’avec 

ses amis, que l’éditeur responsable des Echos ne 

relit pas ses copies et que l’Administration 

communale a déménagé Place Albert 1er… et plein 

d’autres choses…décoiffantes… 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 




